
LA BONNE LITTERA!

à part lui le Révérend, ennuyé de délo-
ger une seconde fois par cette nuit gla-
ciale. Cet bôt"l n'est vra.uient pas bien
tenu. et si je reviens en mission dans la
contrée, certes je n'y redescendrai plus.

Puis, avec une sorte de résignation, et
sans souffler mot devant la bonne, il ga-
gna le numéro t>.

En lin gournmet, après avoir en con-
naisseur siroté son eafé. le dernier voy-
ageur, s'adressant à la maîtresse d'hô-
tel :

-Je vous ai entendu, madame, com-
mander un moine pour mon voisin de
table : vous serait-il possible également
de m'en procurer un ?

-Rien de plus facile, monsieur.
Et se touruant vers la bonne qui ve-

nait d'entrer :
-Marie... Portez un moine au numé-

ro 10.
Ulin peu surprise, néanmoins docile à

l'ordre. la jeune camlipagnarde reprit le

chemin de la chambre du frère prê-
cheur.

Un coup sec à la porte restant sans
réponse, elle frappa plus fort et. cette
fois, une voix trahissant visiblement le
sommeil interroilpu demanda

-Qui est là ?
-C'est encore moi. monsieur
-Que désirez-vous ?
-Vous aider à changer de clambre,car

il vous faut passer au numéro 10.
-Oh ! mais non. par exemple, et en

voilà assez, s'écria à bout de patience le
Révérend.

Et, empruntait le mot célèbre de Mac-
Mahon sur le mamelon de Malakoff, il
ajouta :

-Pour le coup, j'y suis, j'y reste.
-Je vous en conjure, mon Père, ne me

refusez pas. gémissait dans le corridor
la servante. Il y va de ma place.
(-ar si vous vous obstinez, mada-
me v. sûrement me flanquer à la porte.

D'evaut le silence persistant du francis-
cain, la bonne ze décida à regagner la
cuisine, et apercevant la directrice au
coin du feu :

-Cette fois-ei, madame. il ne veut pas

TURE FRANOAISE

déguerpir.. . Connmn je ne suis pas
sez forte pour le porter moi seule, ca
pèse pour le moins 160 livres, je v
prier Auguste, -le garçon d'écurie, de
donner un coup de main... oh ! a
deux, nous en viendrons bien à bouti
de gré ou de force, nous le trauspoJ
rons au numéro 10.

-Que nie chantez-vous là, ma fi
demanda toute ahurie la maîtres d'
tel.

En ce moment, dans fe rayon 1
neux de la lampe, apparut la tête ln
gente du père Protais. Ne comupre;
rien à ces changements successf
chambre, ne voulant pas d'un autre
endosser la responsabilité du renvoi
la domestique, il était descendu pour
voir à quoi s'en tenir.

Devant la prompte explication de
imbroglio, un bon sourire éelatira sa
vre et l'hôtesse à son tour partit
franc éclat de rire.

Prenant une des petites bouillotte 1
étain destinées à échauffer le lit
montrant à Marie :

-Tenez, gros*e bébête de Notre-Dt
de Touchet, le voici le moine en
tion. . . On ne s'en sert done
dans votre commune ?...

-Non, madame, dit-elle toute eff
et aujourd'hui, pour la première
j'en vois un.

-Regardez-le bien et. à l'avenir
commettez plus pareille erreur. o
non.., la porte.

Mais le moine, s'interposant:
-Madame... madame... iof

vous clémente.. . Somme toute, maoi
ai pûti de son ignorance et vous
voyez les mains pleines d'indulgel(n

-Oh ! si vous lui donnez l'absolU
mon Révérend, je n'ai plus qu'à m
ner.

Et présentant toutes ses excu.
Père, la maîtresse d'hôtel tint à le
duire elle-même jusqu'au seuil d
chambre, où il put enfin dormir
sommeil tranquille et, cette fois, no
terrompu.
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